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RESUME 
Les sables à Nummulites planulatus traversés à 
l'occasion du sondage du Mont Panisel, près de 
Mons, ont livré une trentaine d'espèces 
d'Ostracodes parmi lesquels Echinocythereis 
reticulatissima, Bythocypris ? trosliensis, Acantho-
cythereis ? spinosa et leguminocythereis 
striatopunctata dont l'association caractérise la 
partie supérieure de la biozone 6 de Keen. La 
sédimentation s'est faite dans des eaux marines 
calmes, peu profondes et modérément chaudes 
comme en témoigne notamment la présence de 
plusieurs espèces de Pterygocythereis et de 
Cytheretta. 
ABSTRACT 
The Nummulites planulatus sands from the Mount 
Panisel boring, near Mons, in Belgium, has 
supplied about thirty Ostracodes species of which 
Echinocythereis reticulatissima, Bythocypris ? 
trosliensis, Acanthocythereis ? spinosa and 
leguminocythereis striatopunctata characterize the 
upper part of Keen biozone 6. Sedimentation 
occured in a quiet rather warm shallow sea, as 
indicated, specially, by the presence of several 
species of Pterygocythereis and Cytheretta. 
Afin de permettre une mise à jour 
pluridisciplinaire de nos connaissances sur le 
Panisélien, un sondage a été réalisé dans la localité 
type (Mont Panisel, près de Mons ; Dupuis et al., 
1988). Les Ostracodes, absents des sables 
paniséliens, sont, par contre, relativement 
abondants dans les sables à Nummulites planulatus 
sous-jacents et c'est le résultat de leur étude que 
je présente ici. Vingt échantillons ont été prélevés 
entre - 52 m et - 34 m ; certains ont livrés plus 
d'une centaine d'individus, généralement en bon 
état de conservation bien que des grains de sables 
soient parfois solidement fixés aux valves. Les 
espèces ont été identifiées par référence aux 
publications de Keij ( 1957) et de Willems ( 1973, 
1978) pour l'Yprésien du Bassin de Bruxelles, de 
Eagar ( 1965), Gôkcen ( 1970), Haskins ( 1968 a, b 
& c, 1969, 1970, 1971 a & b) et Keen (1978) pour 
!'Argile de Londres et les Bracklesham beds 
inférieurs des Bassins de Londres et du Hampshire 
et enfin d'Apostolescu (1956), Ngatse (1985) et 
Ducasse et al. (in Oertli, 1982) pour le Cuisien 
du Bassin de Paris. 
Une trentaine d'espèces, au total, peuvent être 
distinguées (tableau 1 ). La plupart d'entre elles 
sont connues, parfois sous un autre nom, dans 
!'Argile d'Ypres ou dans les sables de Mons-en-
Pévèle (Keij, 1957, Willems, 1973, 1978). Parmi 
celles-ci, Acanthocythereis '? spinosa Lienenklaus, 
1900, leguminocythereis striatopunctata Roemer. 
1838 et Paracypris sp. gr. polira Sars, 1866 sont 
citées en Belgique dans !'Argile d'Ypres tandis que 
Cuneocythere corpuscula Haskins, 1968, 
Cushmanidea sp., Schi:ocythere sp. et 
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